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LB COURRIER DES OPELOUSAS.

LiAbonne-ent sera .do 82.00- par au pay-

able d'avance, ou .2.50 dans -le couranut de l'an-

ne.
Len Avis se paieront cinquante cents par

carr pour la premire insertion et vingt cinq
centa par carr pour chaque insertion subs-
quente. Dix lignes on moins constitueront un
carr.

Le avis qui seront envoys pour tre Publi<s
seront inars en Franais et en Augl ais (A

miols qu'il n'en soit autrement ordonn) jus-
qu' ce que l'diteur juge propos e leks dis-
continuer.

Les candidats aux faveurs publiques devront
payer quinze piastres d'avance, s'il veulent me
faire annoncer.

Les ncrologes,. les lettres de remerciment,
les rclames, les communications d'un genre
personnel, etc., se paieront au taux des avis.

Les articles d'une nature personnelle (quand
toutefois lis seront admissibles) se paieront
vingt cents la ligne et d'avance.

CANDIDATS.

Peur Sherif.

Nous sommes autorise annoncer M. T. S
FONTENOT, le titulaire actuel, comme candi
dat la place de Shrif de Bt. Landry, sujet 
la nomination du parti Dmocrate.

Peur Juge de District.

Nous sommes autoriss annoncer M. WIL
LIAM 8. F ZEE comme candidat la place
dejuge du 9zme District, aujet lanomina-
tion du paru Dmocrate.

Peur GreMer de la *our.
Nous sommes autoriss & annoncer M. RO-

BERT CRACHERE comme candidat pour
Greffier de la Cour de District, sujet a la no-
mination du parti Dmocrate.

L'Amendement du Suffrage.

Quelques Baisons Pourquoi cet Amende-
ment est Propos.

1. Parce que les mthodes lectorales seront
urifldes, l'introduction du bulletin frautiuleux
mpossible, ainsi que l'achat et l'intimidation

du votant; et, par ces moyens, la saintet du
bulletin en Louisiane sera lespecte.

2. Parce que cet amendement prviendra A
Jamais tout conflit de races.

3. Parce qu'il assurera une administration in-
tgre, sage et conomique des affaires publi-
ques.

4. Parce que, en liminant sans danger de re-
tour l'influence pernicieuse du ngre, il per-
mettra aux olasses intelligentes d'tudier et de
discuter en toute libert les grandes et impor-
tanotes questions conomiques qui constamment
demandent une solution dans un Etat libre, et

* ainsi permettra chaque bon citoyen de voter
intelligemment sans crainte et selon ses opin-
ions et ses convictions.

5. Parce que c'est le seul et unique moyen par
lequel la race blanche peut lgalement conser-
ver le contrle des affaires publiques, et par
consquent assurer la marche de la civilisation
et la suprmatie des blancs.

6. Parce que-son effet sera d'lever les noirs
sur l'chelle de la civilisation et ainsi acqurir
graduellement les qualifications ncessaires au
droit de suffrage et mriter le respect et l'es-
time de tous bons citoyens, et non de continuer
tre pouss comme des btes de somme an

scrutin, tant par tte.
7. Parce qu'il dtraira Jamais le pouvoir n-

faste de tous les politiciens corrompus qui ne
pourraient plus acheter les lecteurs et.auasi
empcher les votants peu scrupuleux de se
vendre.

8. Parce que l'exprience acquise dans.les
Etats du Mistsisipi et de la Caroline du 8ud
dmontre d'une manrl% irrfutable que c'est
le seul et unique moyen de rsoudre pacifique-
ment la question de race.

9 Parce que, aprs une tude approfondie de
la question, cet 'anudemnent a t recomman-
d par une o"ibllasion. constitutionnelle D-
mocratique, adopt par une lgislature Dmo-
tratque, et approuv par la convention de
I'Etat.

10. Parce qu'il stimulera chez tous le deir de
s'instruire et encouragera l'ducation, le tra-
vail et l'conomie.

11. Parce qu'il ne demande rien qu'un patri-
eote ne puisse sacrifier pour le bien de son pays.
l ne demande pas que l'on verse son sang, et

pourtant comblen de patriotes se sont offerts
en holocauste sur l'autel de la patrie pour des
euses moins sacres, qui est celle de mainte-
nir la suprmatie de la race blanche.

81 ces raisons semblent bonnes et suffisantes
aux lecteurs de 4t.Landry Il est de leur devoir
de voter pour l'amendement; sinon, c'est leur
privilge dvbter cotre. Il est un fait certain
que c'est le oyea sr de lgalement enlever
a ngre et la masse de " dgos " qui infestent
legrandes villes et les habitations sucrires le

rdmt de vote qu'tisa'auraientjamais d avoir,
et qui est une menace constante la paix de
notre Etat.________

Le gural Wyler a dit un rap-
porteur de jouripal qu'ilpeDsait pacifier
l'ile de Ciabe daoa deux ans. Il n'est
pas press, comme on voit, et c'est
seans dote ce qai explique son inactivi-
t, ali da t.Ial dont les ioaargo

uil m raterm plaus rien dans
n1,607 'eli l.

Litrdsultata les plus rcents de la
acee pharm a citqe les mneUileure

pro mdee ana" utilia8e dame
i paration e . la Salsepareille

o quoiqu'elle existe
eoaie ecibe depuis an demi-
ul pIle reste de front avec notre
poqe 4ab tobt ce qui constitue an
dUpBk imodld.

LJ', I* de 'HygiMae dit que le
doe r Biewer a dcouvert una re-
,Mdq'de plusa simples pour la con-
somep plus agrable prendre que
l'liai foie de morue et plus

oeusqe le lymphe de docteur
Koclfr. Jl. r.oqaepm)de d'abord au
leutsf de ne p* tire de son remde,
paie* ma 4 de as nourrir de pis
* f t4'ihMls vdapeur. de vi-

Sia tvir vendo, par ce
* l'embonpoint 

pi aes malades de la

t pep e son tour se son-

'yU edam~ le pay des Itptalles,

eotp blane., aug'ild4lu *
ler; ilsn ont t gra

Sae lolen'e tpaproap-
=e a1ppride lle pourrait prendme

*i considrables. Ce paya
a 4 soumis parles Anglais il y a deux

a"et liamgratioe blanche a'y est
pe# o grand nombre.

gee Pape.

lIy a qaelques jour. sous avoans
publi diatreausats renseigumenta
ex3rait de l'ananaire pontifical qui
vititde praltre Rome.

A 4je rtappelona que le 2 mars
preshaiele Pape Lon XIII entrera
da- l dix-seuvime anne dp son
po.ptlot et das la quartre-viaSt-
apmm; aaode d a vie, dpassant
aidali de beaucoup la moyenne de l'Age
et du uga.de seM prdeeseaurs.

Surles 268 pqpeqi ont rgn, Il
sealseueBtoaton s de 17 aset,
depuis l'aune 1 o, dat de la du du
sobidbe td'ATigna, abuleeulet ont

ca plues dO.), * i d ieraer de
ces oetognaires fot Grgoire XVI,
qui amogruten l186 tg deai asi et 6aois. Lu uaaere snot Gregbire XIf,
Calite If et Bnaddit XIII, ai at-
tseignreat81 aess AMeaadre VMI et

qPe V, dpaarsati ans; Gr-
oire XII lonocentX, BM, dict XV

**

an s*tl IV eut drev .

* 4u aeap le
at o'.uH**

L'Abyssinie.

Singulire concidence, les armes avec
lesquelles les Abyssins viennent do
mettre les troupes italiennes eu droute
sont prcisment les armes de l'arme
pontificale au tempm duii pouvoir toem-
porel idui pa ipe.

C'est avec ces mmes carabines, fa-
briques pour le pape, que les Italiens
ont t rosss d'importancec dans les
montagnes ido l'Abyssinie !

Toutes les expditions diriges con-
Stri ce p ay i ont te bien malheureuees
Sjusqu'ici. La seule arme qui soit sir-

tic sailne d cette rgioin est lrinie j
anglaise qui, en 18J8, parvint jusqu'au
Magdala ei l'ut assezt lienreilse pounr en
revenir. La luTte avait t engage
par l'Angleterre dans le luit die tiier
vengeance di loi Thodoros, quiii
l'avait insulte, et l'expdition tit
avec des precautions inoules et ir-
para dle longue main. Ausitot qu'elle

i eut exerc sea repr.sailles, l'arme ain-
t glaise vacua le pays sans faire la
. moindre tentative pour le garder et

en tirer des fruits de sa conqute.
En 1876, les Egyptiens rvrent lait

conqute de l'Abyssinie. Ils entrrent
i. en campagne pleins do feu et d'illu.

sions. Le rsultat de cette tentative
fut la chute d'Ismal Pachla, la ruine

Sde l'Egypte et la perte de son indpen-
dance. Et pourtant l'Egypte tait as-
sez bien outille pour entreprendre cette

Sconqute; de plus, la proximitdel'Abys
sinie lui permettait d'oprer plus stre-
mentetdans de meilleures conditions de
renforts et de ravitaillement qu'une na-

i tion europenne toute puissante.
> Malgr cela elle ne connut que dles d

sastres. Son avant-garde, sous la con-
duite d'un oflicier capable cependant,
fut surprise dans unt ravini, et Je mil-
lier d'hommes qui la composaient fut
ananti jubqu'au dernier. Ou ne sache
pas qu'un seul ait chapp. Quelques

Sjours plus tard, une autre colonne beai-
ii coup plus forte subit le mme sort dans

les marais dle Gaudet. Cent cinquante
tirailleurs gyptiens seulement par-

vinrent s'chapper. Ils purent re-
gagner Massouah, aprs des peines in-
tinies, et apporter la nouvelle idui d
Ssastre.

e Sait-on de quelles forces disposent
rl les Abyssins s? En voici un exemple.

,t Pendant la campagnie d'Egypte de 1876,
r Kassa tait le conmmindaint des forces

Sabyssines. l'ris l'improviste par la
r colonne d'Orakel, forte de 14,000
Shommes, il ne put; d'abord lui opposer
que la rsistance de 500 cavaliers. Il

battit en retraite laissant les ennemis
r assez inquiets dle cette absence et de

a ce silence. Deux semaines aprs
SKaesa revint avec 70,000, prit l'offen-

i sive et crasa littralement son enne-
mi. Et pendant qu'Orakel succombait
e sous les coups dle Kassa, un Suisse,
Miozinger, qui commaudait un corps
Sgyptien fut entour dans le sud du

s dsert par des nues d'Abyssins qui
massacrerent tous, sauf un offlicier et

- trois soldats qui s'chapprent nmMcu-
leusement.

L'Egypte ne se tint plias pour battue.
-Une aime de 22,000 hommes, bien
munie d'artillerie et de munitions,
se mit en campagne sous la conduite
du second fils du khdive, le prince
Harsain. Le prince prit tontes les pr-
cautions voulues, il fut d'une extrme
prudence et se retrancha dans un ou-
vrage fortifi selon les rgles, derrire
des paulements en terre et de larges
fosss. Quatre ou cinq fois plus nom-
breux et bien arms, les Abyssins le
cernrent et enlevrent la position
d'assaut. Presque tout le corps d'ar-
me fut dtruit et les survivants em-
mens en captivit.

Eh bien, c'est cette race dtermi-
ne, forte, nombreuse et impitoyable
que les Italiens, braves, sans doute,
mais pauvres, non acclimats, igno-
rant la topographie du pays, se sont at-
taqus. Esprent-ils russir l ou per-
sonne n'a pu encore pntrer ou se
fixer? Ils paraissant le croire, mais
c'est bien improbable.

L'hostilit du congrs aux intits de
l'industrie sucrire du pays nese ralen-
tit pas qe se manifeste encore une fois
par legeffos da comit des voies et
moyens de la chambre de s'occuper s-
rieuseapent d'une proposition d'aug-
menter le droit saur les sucres venant
de pays o des primes sont accordes
aux cultivateurs. Le reprsentant
Price, de la Louisiane, est l'auteur de
cette proposition, dont l'effet serait
de metre obstacle la concurrence que
l'industrie trangre fait la ntre,
mais les membres rpublisaina da co-
mit ne se soucient gure des intrta
du Sud.

SJas. IH. Honston, Jr., a un assortiment
complet de mdicaments, mdecines pa-
tentes, articles du toilette, etc., et ton-
tes presariptions sont prparbes par an
droguiste expriment, M. T. j. jeop-
kins.

COURIR
Exkate avec primpftnitude 'et de' riif res
raisonnables tois travaux typographiques, tels
que

Cai-tef, Affiches, Circulaires
Ttes de Lettres,

Livres, Pamphlets, Briefs.
Etiquettes, Factures,

&c., &c., &c.

Avis d'Enregistrement.
Qu'il soit connu que le soussign, Enrgis-

treur des Votants dans et pour la paroisse St.
Landry, en vertu de l'Acte No. 123 des Actes de
1880. tiendra son bur u ouvert tous les jours,
les dimanches et les aurs fris excepts, du-
rant les heures lgal pour l'enregistrement
de tous les votants l1ux, aux points ci-des-
sous indiqus, savof

Lake Cove. la m so d'cole Johnson, mer-
credi 11 mars.

Dosamann, au nasin de Dossmann, Jeudi
12 mars.

Ville Plate, chz Yves Vidrine, vendredi et
samedi, 13 et l1 mars.

Chataigulnier, chez Alphonse Guillet, lundi et
mardi. 16 et 17 mars.

Plaisance, chez Andrpont, mercredi 18 mars.
Beltevue. A la maison d'cole. Jeudi lu mars.
Grande Prairie, chez Paul Stagg, vendredi 20

mars.
Whiteville, au miagasi de Stagg & Lafeiur,

samed et lundi, 21 et 23 mara.
Morrow, ches B. E. Burleigb, mar et pmer-credi, 24 e $25 mars.
BigCane, au magasin de Havard, Jeudi 26

mars.
Palmetto, au magasin de W. Budden, ven-

drediW mars.
Bayt Carrent, chez E. G. Richard, samedi>s magt.
MelIUMl, a" magasin de Rosenberg, lundi as

mars.
W&aIO4,sa magasin de Boagni A Puo,. aardi

-G an magosn de Bergeron, mereredi

avell.
%ud$avdL~

al d. 7 avril i
Wt lem , '*.'a e.deO T 4_n tB i u

General Notes.

It is infinitely better to prevent the
occupation of the citidel by the van-
dalic invader, than it is todislodge him,
after he once gains admission and be-
comes strongly entrenched therein.-
Alexandria Democrat.

Poor old Pharr, he wants an bountly to
keep the wolf from the. door. Self pie-
servation is the first law of nature and
if elected Governor he will iiinmediately
provide for tile wants of niluitber oine i
and the Pops will be turniid iot to
graze.-Natchitoches En nteri, ise.

Thie Democrati n i.ananges intind
that there shall be a fair and honnest
election between the w\hite meIn of
lheria. Upon lhelii rests nthe tnespinsi-
bility. They assume it and u ill not he
coeirned by traitorIs and offi ce( tseekers.-
Iberia Enterprise.

Senator Bancilardl said in his slerech
last Turesday that North Loiisiana
would come i• wn Red River with :a
majority of 30,000 for tile ticket headed
by Gov. Foster. \Ve feel assured that
we will meet thein with a majority of
$15,000 for the same ticket-making
the Democratic ticket a winner by
$45,000 majority in the State.-Vermil-
lion Star.

We were told a few days ago that
Pharr was a Populist. He is when in
North Louisiana, but down here in
South Louisiana he is ia negro-loving
Republican and said : "When I became

a Republican eight years ago, I accepted
I all the principles of that party." The

only thing lie has accepted of the popu-
list party is their support.-Vermillion
Star.

The Texarkanian says: This is the
way an exchange understands the new
game law: Book agents may be killed
from August 1; spring poets from
March 1 to July ; scandal mongers from
Jan. 1 to Dec. 31, inclusive; umbrella bor-
rowers from February 1 to November 1.
Open season all the year round on life
insurance agents and fellows who hor-
row their neighbor's paper.

Tihe history of Generals Longstreet
and Mahone shows tia.t when Southern
white men break away from the Demo-
cratic party they inevitably become the
political, if not the social, companion of
the negro. The populists and sugar
planters are now yoked to the Republi-

Scan! band wagon, and it won't be long
until Sambo holds the whip handle.-
Natchitoches Vindicator.

If there a negro in this State who lan
read, or who has property assess, to
inthe value of $00 on the asseassnlenl ills,
lie is a fool if lie votles against t l suf-
I frage amendment. If that amenidmeint

is adopted, the vote of such a inegro
a will be worth soumething. lie will biea respected, and his vote will be secured

s by arguments, and lie will not comei

- under the general category of tile igno-
rant and vicious of his race, as is tihe
case n1lw, who sell their vote to the
highest and last bidder.-Town Talk.

a We lefPtat one or two prominent
a planters in this parish say they intend

to vote the Pharr ticket. This isa free

country and and every man in it has a
right to do as he pleases so long as lie
keeps within the law; but in the name
of all that's good and holy, what do
t these gentlemen expect to gain by then election of Capt. Pharr I He can do ab-

t, solutely nothing for the sugar indus-
e try one way or the other; ihe can inanu-

e gurate no policy that will improve up-
on Gov. Foster's administration. In
187I, when the Radicals had cleaned up

e and stolen about everything that was
- stealable in Louisiana, the State tax

e was 30 mills on the dollar. To-day it
s is 6 mills. Our public institutions are

- in splendid countion; the levee sys-
e tem is better now thian it has ever
n been, while the State's credit is prac-

tically unlimited. Will these gentle-
men who intend to vote for Capt. Pharr
specify the particular sins of omission
or commission of which tihe Foster
administration has been guilty I Let

e not the plaqt s delqde thetpselves ip
,, this matter. 1'hey' have nothing to
w gain and ever sng to lose by support-
lug the Pop rite-Republican ticket.-
West Baton Rouge Sugar Planter.

Whitb Supremacy the Main Issue.

It seems to us that any one whose
memory is as lopg as his nose must
know that while the gegro is an ele-
ment in politics there is danger of
negroism. What we mean principally
by negroism is negro rule, and when
a white man of Terreboone says that
it is impossible for the negroes to ever
control elections in this parishe you can
put him down ad a man who shirked
his part in the struggle of the white
people to abolish negroism.

It has not been many years since the
people of this parish had a negro sheriff,
negro constables, negro justices of the
peace and negroes to represent them in
both branches of the legislature.

We would still have such a disgrace-
ful state of saairs if the manhood of
Terrebonpe had not risen, en4 by the
force of arms established a white man's
government.

And the men who shouldered their
muskets in those days are still living
and ready at any moolent to shed their
life's blood, if it be necessary, for the
cause of white supremacy. There are a
honand of Terrebonue's bravest sons
ho would respond in a moments,.no-

tice to thwart any attempt that might
be made by a handful of misguided
politicians to thrust the negro down
their throats. There is no denying this
fact, and we repeat that the men who
attempt to deny it are, as a rule, not
men who can credit themselves with as-
sisting in the overthrow of negroism.

The white men of Terrebonne are al-
most a unit in demanding white su-
premacy.- Tariff and other questions
sink into insignificance when threats of
votjng the negro are heard, and the big
talk that is being indulged in by un-
wise men on the pther side does not
scare the white people of this parish
even a little bit.

They are going to have white su-
premacy at any and all costs, and
it is not at all probable that a few white
Republican politicians can accomplish
what men,just as brave and just as de-
termined as they are, have signally
failed to accomplish in every parish of
the State, and what Nellogg, Packard
and their gang, backed by 'ederal bay-
onets, could not accomplish some years
ago.

By their silly utterances and too ap-
parent bid for the negro vote the
Republican office-seekers of Terrebonne
are losing a great many more white
votes than they will gain negro votes.

If it were not for the intense feeling
that such idle talk stirs up among the
two races, The Courier would have
nothing to say, as the plad of campaign
adopted by the Republicans is just the
kind to cause the defeat of every man
on the Republican ticket. The more
they talk about voting the negroes the
more beautifully will they be snowed

uder on the day of election.
There might have been quite a seat-

tering comtplimentary vote given to a
few of the p•adidatep had not the Lily
White movement been side-tracked by
some of the old time Republicans; but
if this talk of voting the negro be con-
tinned, every self-respecting Democrat
and white supremacist will cast a
straight vote for the Democratic nom-
ineee.-Houma Co" ripr.

.1 i~raat a., d ,sfaeanslaeer on the South-th ' abice at Los Apgls,
Cal:, was'ied with rheunmatism for a long
tie. He was treated several physlelana,
also visited ti Hot sring, but reeived no

" r s used OChamberlain's

tg~s Lby~ L E

PLEA FOR A RATTLE ABBEY.

alnjor Gel'nera'l `!-. G . Vincent lIn•un

an AddIress.- -.-4 -- ......

'lhe followin 11lg elf oxppinatuiiry ((IIv d4'es has
lbeen Is4MII'I4 by W. (V .G. Villncent , the l jllr (Gel11

end'l c' iImlli:mtlillu ~ the La. Divisioni, I.('. V.:

I11. (1111" I RTEnR, LA. DIV.,

I NITED CIINIFEIEILIA'TI. VEITEIRANS,.

New' Orleans, 1Marc'h 2i, 14•. S

(G neral Oirders Net. .)I

IThe M1 (1:ilr (;G1-1(1".11 (.e Illllllli lllili4 I'tg regret' that
the camps ofillll Ilui div'ishion have no lIt dlispl4ayed
alls l t ll hI A I tll'e .t that was expectedt of th In

, h l' n.I 44(44444 4141 4 4i 'l (4(ll I i ' I . 11. llli ll 144M
inlt 4 It tl'rll l'. hof 1'I1l l tII o'n t o e full l of

t'iliith 0 , 4IIIh 4ll w le l 'lll;r 1 the Ill It (i'e1e (Oi h ti' I.H .of al
(44414tI ( 4l. 4 44. 441 1 4' 441 4'(4t4lilt 144ill h 1.

Th4 4u 144il.4 Ii I . I.e \ .. (4a'ad 4'. 1(ll li. l ioll
for :ll1 tlllllc ll IAilbe l o 1 I h -1 1ith o n i lll l ll.
(ll444 l'4(4' 4Il'4 ll 44lltl'r Ih ' . V. 1( i (p((I'. Iil (4 i
Tille I1 li(41 ('I . i14 111 44 i44444 it llbly i'4.ulll tu(lll tlis

yoi rsell.l l, i l o 1ter11 t Ihat ol `o r deile t•es pledg-
ed l (`o% to 1 41111h ri l. II Is 4 N:y I llhat 1 . J.. 11.
(0or44444. y 4our c(anumul54 r 111 ,i e; , has 1111t1114111
1 4 1i (l'1h l,( 1 ii ' . ga l ) I'1(r, ii 4 ' 4t'l',M 4 .114 I M

Timiie 1,1 hie 1111.1.1441• 41, l .1 1t.. division toIt4hs-tpont, as i 1ell1 (l4 ''I l, o (1 a ll ( o as io ( hs, al r dI4 -

call of duty to4 I Ile Confederate cause ' .J1iThiere is

nio time to l (- Iih. iil, 1 h tIhree months Ilmanin
before 1t1 ( 'atilelerlte Memo i1llll Assocliation
ciilill tee will haltv to 'report to the Richmond
.c ulliisl thel. i'.4ll of I ht11 r labors'. l tuisiauna
ilistl liglurel in that ilrepolllrt Stecond to oe. Oni

that report tldepends h chances fori possessing
the locatlil I4 I(llll lmonumental instittitution it is
designed to erect tlo psti tt'llI y. Th'(e explre4ssedl
prefer c'ie of m14 iStLates fior New Orlea'ns will
lt dispehlle1d if Louis(ianalll dles notii display her

iiusual i nil- d (1 he lr own behalf, alnd forev'er will
It be i4 4t4 o''' ll If tlreg'1l( t to our 4u11 '1iv(1 r andl
descndalll s that 1(41 the struggle for preference
in i i ul(e : u tde1rtaking s(he ( all4ed by our1 lack of
Zeal.
The ladies l fi New (Orleans, t(hroullgh the Lol-1

isiania Battle Abbliley ( Asso.liation, of which
brlanches lo(r( t(('( orI ( 41al 1ized in every-''1 town of
our lState, are lle' -ntIhusalsl itcally lllprepa(ring to per-
forliI their 1pa1rt. The fest1 1ivals to be given bly
them next May in siiplor't (fl thle work will be
a glorious response to the appe1( al oIf (Ge. J. B.
Gordon to 1t1h 'wolUtel of the Solth.
Shall tihe meliIt (Of Luisllaa eI sIurplllssCd Iln

this icllc 4ill in dlv tini toI duty, ill love for lhe

Lost ('Cause, ill Slate pride, in ldesire for the ap-1
probation llf posterily, by their mothrs, their
wives. he'ir sisters, ltheir daughtersI., hose iuin-
istering Iangel; whose mlission it is to soothe, to
aid4, to support, 1but not to l ead 1man1 in (the palths
of honor and oif duty I The ''( M1ajor General ex-
p(iets( comll l ltl h .4anders Il il it 1 4 to aro101se their
I 'com ml aitllll S1 t llll 414i of their duly in this
m14atter, iti eirculat i4II llr n41 or by comuittee.
the sbscl• ripti 1ln hooks already- sent tI lel, and
tIll hiV thli report promptly ithe result il their
t c'aI • ass to the I 'llutIder'te Me lori.tl As.sotn a-

t1o111 (omltll( te ll('. 14 I'er,,ld Il sI't'eel, New Orleans.'

I y orllder ot W. (- VIleoll, Major General
(' llllm anding L(u0sIllilna 1ivillln. U. '. V.

J. A. ('IIAAI.AlON, Adjutlnt GntPeral.

A report m111r11(1(4s f11n 1 Washilngton toi

the etff'et Ihat President Clevelalnd and
Secretary MIley disappl'ovei of the Ciu-

ban iresllutions be1Cleuse they (l i not be-

lieve1 that the4 Condition f1 affairs in
.Cuba justilies the recognitionl of insur-

genlts i414 l(eltl l 'l ((s. liI is claimlied

S that. the l •1eidl(enit a44es his opposll tion
Ito gralititll the •( lllh.1s the ri1ghts of
t iellgetents4 i (ll he 1~ 1 that Ithey Iihave

1 wt11 eIablished i e4alt tof 1ovl11er 1nt

3 whter' ( hey Il1a3y bh dea4(lt. (Iltl ly (other"
nl tionsand al that ulp to the preisentI time thll so-call.ed w1ar is 1(ihilng oilre

than Ia kir'niit h; until ithee is actual wlr
i it woulnot he wisre for the United
SStrites to Iegonize whilt does not exist.
A ver'y large iumber iof the American
people • iay differ with the President,
but the fact tcannot be disputed that lie
1has takten what a1 ppt4eais to be tenable

ground.-WeVst Baton Rouge Sugar
Planter.

Ati Mioelloe, Tiursday night, speaking
toa large assemblige (of people, Con-
gressmaln Boateter sa•id: "I was op-

posed to the nmu4inatiou lof Governor
Fostterl b ll the l)eti ocat who now
withholds his suplpoi t froni hinm is un-
worthy it be a citIze11 ii much less a De-

ocrat. 'The anit whot goes oitide tlhe
Iegullar orga'iiation because lie can't
have his own way, is worsii4e tlhau the
mnuli who is tiermed by the labor organ-
izations ':t rat.' This is strong lan-
guIge, neverthelet.1ss it is literally true.
No good and true man who has tehe b•

r interestsand future welfare of Louisiana

at heart will sUpl port Pharr and hiis po-
litical mi' .-- Shreveport Eveningr Judge. ---

SThe pulling down of Booth was the

dirtiest piece of work ever perpetrated
upon a political party. But lie is a
poor man, and could not put money
where it would do most good, hence the
Populist press, with a few exceptions,
repudiated him and took up Pharr.
Principles were ignored ; the tlestion
of expediency aloun was considered.
Suchl Ilpadership deserves the severest
condemnation, and such knavery will

Sdestroy the political future of those
who were pal ties to it,asitoughttodo.-
Mansfield Democrat-Journal.

Shreveport Evening Judge; In Sotth
r and Southwestern Iouisialia Pharr is
rttning as a ]1epublican, while in this1 portion of the State he is running as a
SPopulist. Well, all the satisfaction
that the head and tail of this hybrid
outfit will have when the campaign is
over, is that Pharr and his mongrel as-
sociates were candidates. The Demo-
crats are going to w'i this fight and
that is all (here is about it. The man-
agement of the affairs of this State will
never pass into the hands (if sicli a set
of political nllondescripte as Piha~r rep-
resents.

r At Bloch's you cau get a fine lateststyle suit of clothing at rock bottom
figures-for men 4(r boys--just receivell

Fancy paper and envelopes, albums,
- toilet artioice, soaps, perfumeries, etc.,
t at Houston's drugstore.

DAVIS' WiLD CHErrY AND TAR will
a cure your Couh or Cold. ,0le. nd nllt.00.

SPECIFIC

FOR SCROFULA.
"Since childhood, I have been

afflicted with scrofulous boils and
sores, which caused me terrible
suffering, Physicians were unable
to help me, and I only grew worse

under their care.
At length, I began
to take

AYER'S
Sarsaparilla, and
very soon grew bet-
ter. After using

"4 half a dozen bottles
I was completely

cured, so that I have not had a boil
or pimple on any part of my body
for the last twelve years. I can
cordially recommend Ayer's Sarsa-
parilla as the very best blood-purifier
in existence." - G. T. REINHART,
Myersville, Texas.

AYER'S
THE ONLY WORLD'S FAIR

arsaparilla
assus thm Peaterl caes ughsaid CldB

IMPROVE YOUR STOCKOL
TRE MAMMOTH JACK

Will stand theseason at Evana' Livery Stable
Opeloosas. This is a splendid animal, and the
charges are reasonable. All interested should
allad see Grover.

Irpnl 1 ,1 .

BUILT ON A GOLD BASIS.---UNION CACKAJACK II

1 
I ,

If

ir
1- 

\

I s
THE PXARICIAN WHEAEL.

i Mr. 0. A. S'NJ)O/,,

Q of the St. Landry State. Ekn k, . (,

w 1Vill tell you all about it. .o Cycle M . Co.,

H In the meantime, BtOi, M
Wa rite for caetalogue. i an' i' 21n-;il

Wh esale~ - Gran )'ri a"d x-(,1, Pr'odce.
1-

it l - -iO foriesit

, SPEC Co-LES r~ , in oI . IIII{.M CoeIEII:K ,

pr .p .arehde wtol w I , a c :yemet xI lto of Nle i York o ,l.,,is t,

]Iels a pl u iul e d R ll i a, 
o rntlh h '1 -, 1. et fo " i , .I.h rh '

yt vley flalr purchall sl'dl i gllat eedlll .

o RE1II ,IOBNIIINVEi

S has a f 0ll (sotnl('ll, anld SiWi i a ll who Iish o SIListy
{henlsell VsI of Ilth great supieliority of these glasses ov'er

'" "/II~ ""iy llald alll t e s11 1 V 11 II. l54, 
to call ;lll land a lill5 tJheL l ai t

clle . l..~ est " Ia i Io Iai i lhijveg, iolL agetnl t for OpeloisaH..

EYE GLASSES ' No L'eddlers Suppllied. .A

OPE-LOUSAS, D LA.-I- - -
iS

ii.

d

Ii 
-

Hardware, Implements, Stoves, Tinware and
e HOUSEFUIRNISHINGZ GOODS.

Main !(treee, Opele1 taw, La. (nmar.tl -2

TAYLOR & CO.,
WhFesale - Grain - and - Produce.

I- IICHEST CASH PRICEt id for Hides, Wool. Eggs, &c., in any quantity...z

a We buy our Ortie, Produce, d&c, in Car-Load Lots. Consequently, ice are
- prepared to ingo atl competition.

g (ialf E,1d see us at

Clements & Wilson's Old Stand,"
10 OPELOUSAS, LA.

a Main Office 512 Conti, near Decatur Street, New Orleans, La.
- •fetil- i 1

HOUSTON'S DRUG STORE,
POSEY'S OLD STAND,

Drugs, Chemicals, Patent Medecines,
PERFUMERY, STATIONERY, TOILET ARTICLES,

And all such goods as usually found in a well-stocked Drug Store.

o-0

PRESCRIPTION DEPARTMENT
In charge of T. B. Hopkins, Pharmacist and Chemist. who can he fo!nd at hli hours of the nightat the residence of Mr. F. K. Hopkins, corner of Bellevue Street aud Railroad Avenue.

WE HAVE NO AGENTS.
bathavesold directto
the consumer for 23
years, at wholesale

ricestl ervng them
the ~gdealers'profits.
Ship anywhere for
examination before
sale. Ever thin war-
ranted. 100 styles of

Harnes.a 41 styles

Buggies as low as j.
Phaetons as low as

No, -rre , Pr . SI to
5 

". Bend forb. e, wthlasape, nshade apron andAs good as sells orO, a catal d. fenders, O.O0. As good els Ior n90.
ELKHART CARRIACE HCO. W. B. Pratt, Sec', ELKHART, IND.

We
Employ
Young
Men
to dlstrlbute

Our advertise-ments n part payment for a high grade Acme
bicycle, which we send them on approval. No
work done until tie bicycle arrives and proves
satisfactory.

Young Ladies emp loy the-
If boys or•rls apply they must be well recom-

mended. Writ faor particulars.

ACME CYCLE COrlPANY,
ELKHART, IND.

FLA. BAPTIST WITNESS J. C. PORTER, Pub.
OCALA, FLA. C. S. FARRIS,Edit'r

DELAND, FLA., Oct. 19, 1895.Acme Cycle Co., Elkhart, Ind.
Dear Sirs :--fhe cycle came O. K. and to say

that Iam, after a good trial of it, delighted,
does not more thaq half express it. Surely it isa beauty. I selected the ladies' wheel for mywife and myself, but desire a 24 pound Roadsterfor my own personal use. Please send Road-ster C. O. D. at once. Yours truly,

febl5-6m C. S. FARRISS.

NOTICE.

OFFICE ST. LANDRY HOMEST'D & LOAN ASS'N.,
Opelousas, Sept. 16, 1895. "

This Association has opened a new Series-"M ." The great advantages already reaped by
the shareholders and the public should induce
many to avail themselves of the present oppor-tunity to become members. The laying aside
of an Insignificant sum weekly will secure youa good home. Shares to be apphlied for at theoffice in Bank Building, up stairs. Weekly pay-
ments are only twenty-five cents per share.

Sept. 22, 18 E. D. ESTILETTE,
Sept. 22, 1895. Pss•ceult.

OFFICE ST. LANDRY HOMESTEAD AND LOAN
ASSOCIATION,

OPELOUBAS, Sept. 19th. 1893.-The undersigned is authorized by the Boardof Directors of the St. Landry Homestead and
Loan Association to offer to its members loans
at eight per centum. For particulars ap-
ply to E. D. ESTILETTE,

President St. Landry H. & L. Ass'n.

FOR SA~LE
A residence in Opelousas, with lot oo00 x 200feet and several outbuildings, situated peas keeFactory and Cotton Con 4pplr to ,

Cotton Seed Meal,
Oil & Hulls

For Sale at St. Landry Oil Mill
OpelenaN, Ln.

T'lhe Jest. atndl mt eeolnom icai l Sticlk Feed
and Fertilizer. Apply at the Mill.

Dee. 22, 1594. tf

Chamberlain's Eye and Skin Ointment
Is ineqjualled fur Eczema, Teller, Salt-1 1.6e111), Bald head, Sore Nipples, Chappedlalud, Itchling iles, Burns Fr ites,

Chronic Sore Eves and G rn mulated Eve Lids.For sale by (l'laggists at 25 cents per bho.

TO HORSE OWNERS.
For putting a horse in a fine healthy cockdition try I)r. Cadvys (' ondition PowdersTlicv tone up the ytem, aid digestion, coreloss ot appetite, "hle re conrtipation, correctkidney dliorders and destroy we(\,ni, givingnew life to an old or oversto-wle d Ior•e. 25cents per package. For sale by druggists.

FOR SALE.
TOWN PROPERTY.

A Splendid investment.
A Rl4Sf LENtE in Opelousas, with n4 acresof ihD;i two-story dwelling, blirck basemcnit;1ine roonls, Oltllouses, well, Clisternll, etc.; largeyard wcll shaded by live oaks, lagnlllia andother trees. The place ha O eleven clhoio bear-ing pecan trees, figs, et.. and is all enclosedand divided up Into yard, garden, orchard andsmall field. It is beautifully situated in a choiceneighborlood. Will be sold in block, or dividedup into lots and sold separately, either cash orpart cash apld balance on time, cheap. For fullparticulars apply at this office.

When in. New Orieauntt--
eS, noetfail to call az

TERRY & WINGFIELD,
SNINEN BUILDINQ,

Commlon and Carondelet Streets.
They do TAILORING in all its branches.First Class Work and Fit GUARANTEED atmoderat prioes. [tunmay2

:The Four Quarters
of the Globe are
Drawn Upon Daily.

Out uf the abundance
of its Store of News

~ir

Will enable you to garne
up knowledge of the world
and its affairs.

The business man, theclerk, the mechanic, the
farmer, the young and old,the grave and gay, will find
fleat and 'latter

in its Columrn"

raily and 5ond . . ... $12 coayebemi-Weeklv, issue d TuesdaysI and Fridays....... .......... ooa year
Sunday only ...... .......... oo a yer1 Sample copies free on application.

The Times-Democrat,
New Orleans, La.

The New Orleans

The Leading Newspaper
of the South.

ALWAYS RELIABLE!
ILWAYS GIVIKG THE LATEST NElS,

THE DAILT PICAYUNE
Is a real ne wspaper. No expense
is spared in producing it. Its
telegraph service is unsurpassed.
Its news gatherers cover all places
of interest. Its mechanical appli-
ances are modern and the best
Its staff of talented writers and
artists is complete.

THE SUNDAY PICAYUNE
Is a household treasure of news,
information and literature, ilue.
trated and tasefully presental.

THE WEEKLY PICAYUNE
Is peerless as a country, family
newspaper and literary journal,
and no home in the South should
be without it.

TERMS OF SUBSCRIPTION:
Daily and Sunday - - $160oo a ea 4
Sunday - - - - - $-200 a ye. '
Weekly - - - - - $Loo a year.

NICHOLSON & CO.,
Proprietors,

New Orlceaa, La.
-, .!

NTOTICE.

Office St. Landry Homestead and Lo sanAe'n.,t
Opelousas, Mare• 7,18. I.

The holders of shares in series A are hereby
notified that the Association is preps aed topsy
a portion of said shares to those o fferng tin
highest premium. Members desirot a of avtl
ing themselves of the offer will send In theira.
plications sealed, addressed to the ;eretaryol
the Association, until the 3r; Mondas: of Mtra,
1895, when they will be opened. Applieitcn_
will be received thereafter at every regulr
meeting. The premium must not telesattbs
ten per centum on the .alue of a share, lndnI
ing dividends, and suocessful applicantwil lbe
required to take the s8ime numbet, of 5saba iS
the last opened series, as they sum Tender in •o
ries A. E. D. E' rILETITE,

Presdt. St. Land'ry Homest. at AdLoan A ['s
Opelousas, March 9, 1895. tf

OF THE

IMMACI LATE CONCEPTION
OPEILOUMAS, L A.

Under the Direction of the Sistera Ma.
rianites of Holy Uemae,

Offers to young ladies every facility lore
quiring a thorough ehristiall edication. CU
tant attention is paid to home and soelalt•-
ture. Lessons are given in lmusi , paintingau
othqr useful arts.

The Sisters also hllve elunrge of the bs#
school. The course of instruction is two-ft-
Preparatory and ComunmereiaL Prench le ait
in the two courses. For psrtenlars addretM

SISTEL: SUPERIOR.

Apirti l*" A 

Faotinformastoanfree Handbook wil
IUINN & CO 861 BROADWAY. NtW Yi

e and Trade-Marks

ent business conducted for MODERATL F,.
nOldest ca secure patent in le mw

remote from Washington.Send model, drawing or photo., with
lion. We advise, if patentable or tor w1charge. Our fee not due till pates

AOt bof usatn th de S. Mad foLeign

sent free. Address,

C.A.SNOW&,CO
remote from Washington.Send. PATENT OFFCE, WASor pht•,
charge Ourfee notdue tillatent io•i

oaao same in the U Snd fc N

tj Our New f

pleto Plant

publish E 8 ersfaotIbn (i-daaFnteii&ld'l

Addrest
SNANZ & NEUNER, Lomthf

] PIANO FOR S
S A second-band piano la

' tqliaup, Apply at thi


